
La sagesse africai-

ne dit ceci : « Seule 

la personne qui ne 

porte jamais un 

enfant, ne peut en 

faire tomber un  ». 

Ceci, pour simple-

ment dire que nul 

nõest infaillible et comme la vie nõest pas 

un long fleuve tranquille, les souhaits les 

plus sincères peuvent parfois ne pas se 

réaliser à un temps T donné ; Le DIEU 

tout puissant nõest-il pas le maître du 

temps ? Nous nous comprenons.   

Les Djasses de ACONDA, important outil 

de communication devient petit à petit le 

ciment que nous avons souhaité pour 

consolider les liens de toute lõ®quipe dõA-

CONDA, pour véhiculer nos messages les 

plus forts ¨ lõattention de nos patients et 

de lõopinion publique, et  de recevoir aus-

si toutes les suggestions utiles et construc-

tives. Seules, la persévérance et la patien-

ce nous y aideront.  

La petite ruche quõest ACONDA-VS-CI, 

se construit en effet comme un puzzle, 

chacun à sa place devant viser  lõefficaci-

té ; et chaque r®sultat obtenu sõembo´tant 

avec harmonie à ceux des  autres nous 

pourrons atteindre les objectifs que nous 

nous sommes fixés. 

Nous devons oser, oser, toujours oser 

pour franchir les différents obstacles qui 

se dressent sur notre chemin  car dans ce 

monde impitoyable, permettez -moi lõima-

ge, nous sommes engagés dans une cour-

se de fond ou  dans un 100 mètres  haies. 

Cependant, Les obstacles même visibles 

nõont jamais arr°t® lõathl¯te ¨ plus forte 

raison les obstacles invisibles quoique  

r®els. Il en est de m°me pour lõ®quipe 

dõACONDA-VS-CI qui doit faire sienne 

le « « FIGHT SPIRIT  » des anglo-saxons. 

Jamais reculer, oui jamais reculer ! 

Merci et félicitations à vous tous ; et à vos 

marques pour gagner la course de la vie 

de tous nos fr¯res et sïurs qui nous font 

confiance car, « tous les hommes sont 

frères et aucun être humain ne devrait 

nous être étranger. Le bien de tous - 

SARVODAYA -  devrait être notre but  ». 

GHANDI  

A méditer  é. ;  Surtout par temps de 

pluie.  

                              Pr Th. NõDRI-YOMAN  
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Dans ce numéro : 

Une cérémonie de signature 

de convention sõest tenue du 

22 au 23 avril 2010 ¨ lõh¹tel 

Maya entre ACONDA -VS-CI 

et ses ONG partenaires.  Dans 

le cadre de la mise en ïuvre 

de son programme, dõex-

tension de lõacc¯s aux 

soins pour les Personnes 

Vivants avec le VIH (le 

PEASA), ACONDA -VS-VS 

est amenée à travailler 

avec tous les établissements de 

la pyramide sanitaire, des cen-

tres de santés ruraux aux hôpi-

taux généraux, mais également 

avec les ONG Communautai-

res qui font la sensibilisation 

dans nos communautés. Pour 

formaliser et améliorer le ca-

dre de collaboration de ce par-

tenariat, lõONG ACONDA-VS-

CI a d®cid® dõorganiser cette 

c®r®monie avec lõappui finan-

cier du PEPFAR. La première 

journée a été marquée par une 

s®rie dõallocutions. Sept pr®-

sentations se sont ensuite suc-

cédées au cours de la journée. 

Ces présentations avaient pour 

but de présenter aux ONG les 

activités à mener dans le cadre 

de la convention, ainsi que le 

cadre de suivi-évaluation. La 

seconde journée a eu pour 

point culminant la signature 

de convention par les ONG et 

ACONDA -VS-CI. Le Pr NõDRI

-YOMAN (PCA) de ACONDA

-VS-CI, Mme NõDa repr®sen-

tant le PEPFAR, Mr BEHI-

BRO, représentant  le 

PNPEC et Mr KOUAKOU, 

représentant le MLS ont pris 

la parole pour remercier les 

participants de leurs contri-

butions à cet atelier et se sont 

félicités de la signature des 

conventions. Lõatelier a pris fin 

par une photo de famille avec 

tous les représentants des 

ONG partenaires, ACONDA -

VS-CI  et les partenaires pré-

sents (PEPFAR, PNPEC, MLS).  

Dr  Eric Komena 

SIGNATURE DE CONVENTION ENTRE ACONDA-VS ET LES ONG PARTENAIRES 

Dr Eric Komena  

Pr NôDri 

Les participants ¨ lôatelier 



PRISE EN CHARGE PSYCHOLOGIQUE 
Mme CORINNE MOH 

LES DJASSES DE ACONDA Page 2 

 

Dans ce numéro, Mme Moh, psychologue, se 
propose de présenter les activités de prise en 
charge psychologiques développées à 
ACONDA -VS-CI. 

 

Lõav¯nement des projets de recherche sur 

le VIH/sida a permis de mettre en évi-

dence lõint®r°t de la prise en charge psy-

chologique auprès des personnes vivant 

avec le VIH. 

Celle-ci a démarré avec le projet de prise 

en charge (PEC) des enfants infectés par 

le VIH «  Projet enfant è, financ® par lõa-

gence nationale française de recherche sur 

le sida (ANRS), qui fut une expérience 

porteuse pour la psychologie. La création 

de lõONG ACONDA-VS-CI en 2002, a 

ensuite permis dõassurer la continuit® de 

cette prise en charge psychologique au 

sein de lõunit® p®diatrique du CePReF 

(Centre de Prise en charge, de Recherche 

et de Formation) à Yopougon. 

La prise en charge globale développée par 

ACONDA -VS-CI a permis lõextension des 

activités psychologiques à partir de 2007 

sur plusieurs sites de prise en charge. 

A ce jour, la prise en charge psychologi-

que existe  sur 11 sites dont 10 dans le 

district dõAbidjan (CePReF adulte et en-

fant, MTCT plus Niangon, CHU Pédia-

trie  , FSU Wassakara, FSU Port Bouet 2, 

FSU Toits rouges, HG Houphouet Boigny, 

MTCT plus Avocatier, FSU Henriette Ko-

nan Bédié, FSU Anonkoua Kouté) et 1 

dans le district de Dabou (Hôpital métho-

diste). La  prise en charge y est assurée 

par 05 psychologues cliniciens. 

Les activités menées de façon générale 

sõadressent ¨ plusieurs cibles : 

§ la personne vivant avec le vih/

sida (enfants, adolescents, adul-

tes) 

La difficulté de vivre avec une maladie 

chronique  impose des changements de 

comportement qui nécessitent des aména-

gements importants, sources dõangoisse 

pour ces personnes. 

Certains troubles révèlent les difficultés 

vécues par ces personnes: stress, troubles 

du sommeil, de lõalimentation, difficult®s 

scolaires, é Des ®v¯nements de vie 

(deuil, s®paration, rejet, difficult®s finan-

ci¯resé) sont susceptibles dõentra´ner ou 

dõexacerber des difficult®s psychologi-

ques. 

La proc®dure dõintervention aupr¯s des 

personnes vivant avec le VIH peut néces-

siter lõimplication dõun membre de lõen-

tourage et ce, pour accompagner la dé-

marche engagée. La prise en charge psy-

chologique de ce dernier peut sõav®rer 

également nécessaire. 

Pour renforcer le processus engagé au 

cours des consultations psychologiques, 

des groupes dõauto support soutenus par 

des psychologues existent pour les pa-

tients (adultes, adolescents) en vue de 

renforcer les actions menées. 

§ lõ®quipe soignante (tous ceux qui 

assurent les soins) 

Lõ®quipe de soins est soumise ¨ de fortes 

sollicitations de la part des  patients mais 

également de la structure de soin. Elle 

subit donc certaines tensions et perturba-

tions psychologiques qui pourraient 

conduire au syndrome dõ®puisement pro-

fessionnel des soignants (SEPS ou burn 

out). Aussi, le volet relationnel est un 

indicateur de la sant® de lõ®quipe et de 

lõorganisation des soins : Les relations 

entre membre du personnel peuvent être 

sources de problèmes personnels, de pro-

bl¯mes en rapport avec lõinstitution ou 

avec les Soignants PVVIH ou encore de 

conflits.  

Les relations entre patient et soignant  

peuvent être sources de conflits ou créer 

des problématique du pouvoir.  

Le soutien de lõ®quipe  est donc n®cessaire 

pour son bon fonctionnement et pour le 

bénéfice des patients. A cet effet, des pro-

grammes sont mis en place pour aider le 

personnel dans la gestion du SEPS  et les 

consultations psychologiques leurs sont 

ouvertes. 

Lõextension de la prise en charge psycho-

logique  rencontre des difficultés qui 

pourraient entraver sa bonne marche. 

Celles-ci sont de 2 ordres : 

Dõune part, lõ®quipe de psychologue est 

principalement composée de consultants. 

Leurs actions et activités sont limitées 

dans le temps et restreintes. Cela pose le 

probl¯me de la p®rennit® de lõactivit® au 

niveau des sites où ils interviennent. 

Dõautre part, lõactivit® ®tant nouvelle, elle 

est très souvent méconnue des soignants 

eux même et des patients. Nous sommes 

donc confrontés à une réelle difficulté par 

rapport aux références des patients à la 

consultation mais ®galement ¨ lõanxi®t® 

de ces derniers face au  rendez vous pro-

gramm® dõo½ le nombre ®lev® de premier 

rendez vous non respecté. 

 

Malgr® ces difficult®s, lõextension de lõac-

tivit® est pr®vue pour lõann®e 2010 dans 

les districts de Sassandra, Dabou, Soubré 

et Sikensi. Ceci traduit bien lõint®r°t port® 

à cette activité. 

Face à cette demande de plus en plus 

croissante, un besoin de renforcement de 

lõ®quipe  sõimpose afin de proposer une 

prise en charge de qualité. 

 

 

 

 

Mme Moh -Semde 

Psychologue clinicienne 

Mme Moh  
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SEMINAIRE DE ZONE DE DALOA 
Dr SIMPLICE ADOUKO 

 

Le séminaire de zone de Daloa regrou-

pant 7 districts sanitaires (Toumodi, Ya-

moussoukro, Daloa, Gagnoa, Sassandra, 

San-Pedro, et Sou-

bré ) ¨ travers 4 

régions sanitaires 

(lacs, haut Sassan-

dra, bas Sassandra 

et fromager) a été 

organisé du 17 au 

19 mars 2010 par 

lõ®quipe cadre de district de Daloa en 

partenariat avec lõONG ACONDA-VS-CI 

et lõappui financier de PEPFAR ¨ lõh¹tel 

grâce de Daloa. Il avait pour objectif de 

renforcer la coordination des activités 

VIH au niveau des districts sanitaires.  

La 1ère partie du s®minaire a ®t® marqu®e 

par 5 communications scientifiques  sur 

lõapproche r®gionale, les r®sultats du COP 

09, lõapproche qualit®, les  nouvelles stra-

t®gies et le bilan dõactivit® VIH des dis-

tricts 2009, qui témoignent dans leur en-

semble de lõappropriation des activit®s et 

de lõenvies dõ®tendre les 

activit®s VIH ¨ lõensem-

ble des structures sanitai-

res à compétence médica-

le non couvertes des dis-

tricts.   

Le deuxième jour, des 

travaux en commissions 

par district ont été menés pour consolider 

et valider les micro plans 2010 des dis-

tricts,  afin dõam®liorer  le suivi des activi-

tés VIH/sida.  

 

 

 

 

 

Le troisième jour a été marqué par un 

atelier thématique avec les différents 

points focaux des districts autour de leurs 

homologues ACONDA -VS-CI pour har-

moniser leur cahier de charge  et élaborer 

des strat®gies dõintervention pour une 

meilleure implication des acteurs du ter-

rain.  

La suite du séminaire a été marquée par 

des recommandations faites ¨ lõendroit du 

Plan National de Lutte contre la Tubercu-

lose, de la Pharmacie de santé Publique, 

du Programme National des Orphelins et 

Enfants Vuln®rables et enfin ¨ lõendroit 

dõACONDA-VS-CI.  

Les allocutions des autorités administrati-

ves et du directeur ex®cutif dõACONDA-

VS-CI et la distribution des gadgets à tous 

les participants ont clôturé ce séminaire .  

 

Dr Simplice Adouko  

LA CHRONIQUE DE BERTIN KOUADIO 

Que de courage et de bonne volonté  ! 

 

Une fois de plus nous avons la preuve que 

lõunion est une force immuable qui construit 

les peuples et les organisa-

tions. Pudding ou affection 

humainement cryptogami-

que ? A vous qui vous battez 

pour la prospérité de nos peu-

ples, vertueuses équipes et 

acteurs de terrain, le bout de 

la galerie souterraine est proche. Travail, 

résultats et espoir de vie, gages de votre 

choix de vie épousent tous les concepts ultra-

modernes de tenue. Au moment o½ lõincan-

descence ou la luminescence de nos efforts 

avec une vitesse de propagation dans le vide 

de près de 299 792 458 m/s se dirige vers nos 

portes, nous devons resserrer les coudes et 

combattre toute tendance lourde qui pour-

rait assombrir ces horizons de paix et de 

bonheur partagé. Ceci devrait nous animer 

tous pour éviter demain, de nous vêtir dans 

des costumes immondices. Amis de tous les 

jours, cette philosophie a un fondement, et 

elle doit être défendue sans tenir 

compte des abjections et des in-

congruités dressées sur certains 

passages. Heureusement que la vie 

humaine, celle qui valorise et cons-

truit malgré sa c 

 

omplexité a une direction  ; malgré la pauvre-

té dont nous sommes objets, des individus et 

des nations sont là, pour nous secourir ! 

Jouons notre partition pour positionner ces 

efforts à leur juste et honorable hauteur. 

Dans lõamour de DIEU, ïuvrons et conti-

nuons ¨ ïuvrer pour la prosp®rit® et le bien-

être de nos populations.      

Bertin Kouadio  



« ų" ȉµíŴ±ʬĜƶƖ "ɔ ȡ±ȉʘĜl± |± Ŵ̃"lȺĜƶƖ » :  

Pour une prise en charge globale du 

VIH/SIDA centrée sur la famille et intégrée 

au système de santé dans toutes ses com-

posantes institutionnelles et communautai-

R®gions de C¹te dôIvoire  

couvertes par ACONDA -VS-CI 

Axe dôintervention de ACONDA-VS-CI 

à travers le projet OCAL  

TABLEAU DE BORD:  

Données au 31 mars 2010  

 PEPFAR 

Patients ayant 

pris au moins 

une fois les ARV 

32.016  

LES ZONDI DE ACONDA LES BREVES 

5 Booker Washington 

23 BP 2485 Abidjan 23 C¹te d'Ivoire 

 

A Cocody-RTI prendre la route du CHU et de 

lôINSAC. Au feu du carrefour de lôINSAC, 

troisième villa à droite 

 

Tél.: 22 40 00 50                   

Fax : 22 40 00 54 

www.acondavs.org 

acondavs@aviso.ci 

Naissances 

La famille ACONDA sõest agrandie avec 

la naissance de 5  bébés:  

BB Mahoulommé Malia Merveille Do-

gnon, n®e le 03.01.10. Son papa: Mr Do-

gnon, du service de comptabilité 

BB Chloé Mensah, n®e le 04.03.10. Sa 

maman: le Dr Bangali, du service de pré-

vention  

BB Moussa Ali Diabaté , n® le 12.05.06. 

Son papa: Mr Diabaté, du service de 

comptabilité  

BB Axel Eméric Kacou, n® le 28.05.10. 

Son papa: Dr Kacou, responsable du ser-

vice pharmacie 

BB Christ Urielle Ettien Brou , née le 

25.06.10. Son papa: Mr Brou, du service 

logistique  

 

 

 

 

 

Décès 

ACONDA -VS-CI a le regret de vous faire 

part du décès de Mlle Kanga Amesian 

Clothilde, précédemment conseillère à 

Abobo Avocatier, décédée le 29.09.09. 

 

 

 

 

Mariages 

Tout le personnel de ACONDA -VS-CI 

adresse ses félicitations et ses meilleurs 

vïux de bonheur ¨ Mr Koffi Honoré 

(coursier) et ¨ son ®pouse qui se sont 

mariés le 06.02.10 et à Mr Djedjero Ta-

kiss Roger (conseillers) et ¨ son ®pouse 

qui se sont mariés le 13.02.10 

Coupe du monde 2010 et santé sans sida, 

voila le th¯me que propose le district dõA-

bidjan pour toute la période de la coupe 

du Monde. En effet du 11 juin au 11 juillet 

des séances de vaccination, de consulta-

tion médicale et de dépistage VIH/sida 

suivi de projection de matchs se tiendront 

¨ Adjam® village et au centre dõ®coute et 

dõinsertion des jeunes dõAbidjan-

Lokodjro.  

 

 

 

 

Dans la mise en ïuvre de ses activit®s 

lõassociation des cliniques priv®es de C¹te 

dõIvoire (ACPCI) a organis®e pour sa 3ème 

année consécutive le salon Ivoirien du 

Bien être et de la santé (SIBSA) du 13 au 

15 mai 2010 au palais de la culture de 

Treichville. A cette occasion, plusieurs 

partenaires ont été associés, dont ACONDA

-VS-CI.  

BB Brou  BB Kacou  

BB Diabaté  BB Mensah  BB Dognon  


